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L’Asie a également connu une croissance économi-
que exceptionnelle de 7,5 %, et plus particulièrement 
la Chine (+ 9,5 %). Ce dynamisme a permis au Finistère 
d’enregistrer une variation de ses exportations vers ce 
continent de + 23 % (+ 33 M€). Singapour et la Chine 
sont les principaux clients asiatiques du Finistère. Les 
exportations vers ces pays ont augmenté respecti-
vement de 14 M€ et 13 M€ cette année. Les baisses 
enregistrées à l’export concernent le continent africain 
(- 9 %) et le Proche et Moyen-Orient (- 11 %). 

L’évolution des importations est liée essentiel-
lement aux échanges avec les continents européen 
et américain. Les achats fi nistériens en Europe 
ont augmenté de 120 M€ en 2004 (+ 42 M€ pour 

l’Allemagne). Les importations venant d’Amérique 
ont baissé de 112 M€ (- 58 M€ pour le Brésil et 
- 42 M€ pour le Canada). À noter également la forte 
progression des importations en provenance de la 
Russie (+ 58 M€).

L’élargissement de l’Union Européenne en 2004, 
le dynamisme de la croissance économique des 
pays asiatiques et la poursuite des missions que la 
Bretagne et le Finistère ont entrepris avec ces pays 
(ex. “Mission Jeanne d’Arc”) devraient permettre 
aux entreprises fi nistériennes de développer leurs 
échanges commerciaux internationaux. 

(1)  Grâce à l'entreprise livbag à Pont-de-Buis, fabricant de 
détonateurs pour AirBag

(1) Exportations franco à bord (FAB) et importations coût assurance fret (CAF) – Valeurs hors matériel militaire.

Source :  Douanes

Produits exportés 

2004 Évolution 2003/2004
Valeur
 en M€

Part relative 
en % En M€ En %

Viandes, peaux et produits à base de viande 295 14,7 % - 23 - 7,2 %

Produits des industries alimentaires diverses 264 13,1 % - 5 - 1,9 %

Armes et munitions 206 10,3 % + 43 + 26,4 %

Moteurs, génératrices, transformateurs électriques 189 9,4 % + 44 + 30,3 %

Articles en papier ou en carton 104 5,2 % - 9 - 8 %

Produits de la culture et de l’élevage 99 4,9 % - 17 - 14,3 %

Machines d’usage général 97 4,8 % + 10 + 11,5 %

Émission et transmission du son et de l’image 90 4,5 % - 9 - 9,1 %

Produits laitiers et glaces 82 4,1 % - 5 - 5,2 %

Réservoirs, chaudières, chaudronnerie 70 3,5 % + 16 + 29,6 %

TABLEAU 2 •  Palmarès des 10 premiers produits exportés par le Finistère en 2004 
et évolution 2003/2004

Source :  Douanes
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GRAPHIQUE 2 •  Échanges fi nistériens par zones géographiques en 2004 ( en M€)

Source :  Douanes
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GRAPHIQUE 1 •  Évolution de la valeur des exportations fi nistériennes par branche 
d’activités (base 100 en 2000)

COMMERCE INTERNATIONAL
 Le solde des échanges extérieurs fi nistériens est passé de 244 M€ en 2003 

à 428 M€ en 2004. Le Finistère a enregistré une hausse de ses exportations et une baisse de 

ses importations. En revanche, l’évolution des importations nationales et régionales a été positive. 

 Le solde des 

n France, le solde de la balance com-
merciale est défi citaire de 16 629 M€ en 

2004 (cf. tableau 1). Il résulte de la progression 
rapide des importations de 7,7 % liée en partie 
à la hausse du prix du pétrole, des métaux et de 
l’acier et à la bonne tenue de la consommation in-
térieure. Ce défi cit ne doit pas masquer la bonne 
performance des exportations qui ont augmenté de 
4,4 % en 2004. Le rebond des ventes à l’étranger 
s’explique par le raffermissement de la demande 
européenne, le redressement des ventes de biens 
intermédiaires et d’équipement tirées par la reprise 
de l’investissement et des remarquables résultats 
de l’industrie automobile française à l’exportation 
(+ 8,5 %). L’année 2004 marque une accélération de 
la croissance du commerce mondial (10,3 % après 
5,2 % en 2003 et 3 % en 2002). L’Asie émergente 
constitue toujours le principal moteur de cette 
croissance avec en particulier la Chine dont les 
importations ont augmenté de 30 % en 2004. 

Retour à la croissance des 
échanges commerciaux 
pour la Bretagne et le Finistère
En Bretagne, le solde commercial est excédentaire 
de 297 M€, contre 66 M€ en 2003. En 2004, l’évo-
lution des exportations (+ 12,6 %) est supérieure à 
celle des importations (+ 10,2 %).

La variation des exportations régionales s’ex-
plique en partie, comme au niveau national, par les 
résultats exceptionnels de l’industrie automobile, 
avec une hausse de 567 millions d’euros en 2004. 
Les exportations de biens d’équipement se portent 
bien également (+ 289 M€). 

L’évolution des importations est liée princi-
palement à l’augmentation des achats de biens 
intermédiaires (+ 219 M€), de biens d’équipement 
(+ 217 M€) et de produits énergétiques (+ 114 M€), 
en raison notamment de la hausse du prix du pétrole, 
pour ce dernier poste.

Le solde commercial du Finistère suit la ten-
dance régionale. Il s’établit à + 428 M€ en 2004, 
contre + 244 M€, l’an passé. La hausse des expor-
tations face à une légère baisse des importations 
explique cette évolution.

Avec ces résultats, le département reste au 
second rang, derrière l’Ille-et-Vilaine. Il concentre 
26,1 % des exportations bretonnes et 21,4 % des 
importations. Son taux de couverture (rapport entre 
la valeur des exportations et celle des importations) 
est passé de 115 % en 2003 à 127 % en 2004.

Exportations des biens 
d’équipement en hausse
Les exportations ont augmenté de 6,1 % cette année, 
en Finistère, s’élevant à 2 008 M€. L’évolution la plus 
importante (en valeur) concerne les biens d’équipe-
ment : + 132 M€. Ils représentent la 1re branche 
d’activités des exportations fi nistériennes (37,8 %). 
Ainsi, les postes “armes et munitions”(1), “moteurs, 
génératrices, transformateurs électriques” ont pro-
gressé respectivement de 26,4 % et 30,3 % entre 
2003 et 2004 (cf. tableau 2). 

En revanche, les exportations de produits des 
industries agricoles et alimentaires, deuxième bran-
ches d’activités des exportations (34,8 %), conti-
nuent de baisser (- 21 M€). Ce secteur a enregistré 
une perte de 32 % depuis 2000 (cf. graphique 1). 
Les exportations de “viandes, peaux et produits à 
base de viande” avaient déjà connu une diminution 
de 21 % en 2003. Cette baisse se poursuit en 2004 
(- 7,2 %). Cette évolution négative touche également 
les produits de la culture et de l’élevage (- 14,3 %). 
La concurrence  croissante et la baisse de compé-
titivité des producteurs français dans ces secteurs 
d’activitésjustifi ent ces variations négatives. Cette 
perte de compétitivité est aggravée par l’apprécia-
tion de l’euro (pour les échanges en dehors de l’Union 
Européenne).

Source :  Douanes

Soldes des 
échanges en 
2004 en M€

Importations (1) Exportations (1)

Valeur 
2004

Variations 
03/04

Variations 
02/04

Valeur 
2004

Variations 
03/04 

Variations 
02/04

France - 16 626 350 210 + 7,7 % + 6,2 % 333 581 + 4,4 % + 2,1 %

Bretagne + 297 7 404 + 10,2 % + 14,2 % 7 701 + 12,6 % -  0,9 %

Finistère + 428 1 580 - 1,9 % - 1,9 % 2 008 + 6,1 % + 1,2 %

TABLEAU 1 •  Échanges extérieurs de la France, la Bretagne et le Finistère 
en 2004 et évolutions récentes

Hausse de la facture 
énergétique 
En 2004, les importations fi nistériennes représentent 
1 580 M€. Pour les mêmes raisons qu’aux niveaux 
national et régional, la facture énergétique a été 
multipliée par 2,2 entre 2003 et 2004 (+ 129 M€). 
Malgré cette hausse, l’évolution globale des im-
portations est négative (- 1,9 %). La branche d’ac-
tivités ayant connu la plus forte baisse est celle 
des produits agricoles, sylvicoles et piscicoles : 
- 70 M€ (- 23 %). Les biens intermédiaires fi gurent 
au 1er rang des importations en 2004 (24 %). Leur 
valeur a reculé de 5 %.

Un marché toujours plus 
“européen”
Comme les années passées, le recentrage des 
échanges fi nistériens vers l’Europe se poursuit 
(cf. graphique 2). En 2004, la part des exportations 
du Finistère en Union Européenne est de 62 %, 
contre 59 % en 2003, et 45 % en 2000. L’augmentation 
des exportations vers l’Europe (+ 83 M€) s’explique 
principalement par l’intensifi cation des échanges 
vers les pays proches de la France : l’Allemagne 
(+ 38 M€), le Royaume-Uni (+ 31 M€) et la 
Belgique (+ 19 M€). 

Les exportations fi nistériennes vers le continent 
américain, comme en 2003 (+ 3 %), ont augmenté en 
2004 de 18 % (+ 24 M€), malgré la dévaluation du 
dollar par rapport à l’euro. La hausse des exporta-
tions vers les États-Unis se chiffre à 24 % (+ 16 M€). 
Le rythme de croissance de l’économie américaine 
est resté dynamique en 2004 (+ 4,4 %). La consom-
mation des ménages et l’investissement ont été les 
principaux moteurs de cette croissance. 

E
D epuis toujours, 

l’internationalisation 
des entreprises 

est une priorité des 
CCI fi nistériennes…
Oui, et les CCI du Finistère 
réaffi rment leur engagement 
aux côtés des entreprises. Les 
CCI sont leurs interlocuteurs 
naturels pour leurs stratégies 
de conquête de nouveaux 
marchés. La proximité est 
notre principal atout, compte 
tenu du nombre et de la 
complexité des organismes 
et dispositifs existants. Notre 
engagement auprès du conseil 
général, dans le cadre de sa 
charte d’internationalisation, 
a permis à plus de cent 
entreprises du département de 
bénéfi cier d’aides fi nancières.

Quelles évolutions pour cet 
accompagnement des CCI ?
Outre nos actions ciblées 
par pays, grâce à une 
spécialisation géographique 
des CCI à l’échelle régionale, 
nous pourrions commencer très 
bientôt à mener des actions 
spécifi ques concernant des 
fi lières professionnelles. Nous 
porterons également une 
attention particulière à ouvrir 
les marchés asiatiques aux 
entreprises, en partenariat 
avec l’ISUGA (Institut de 
Management Europe-Asie) 
à Quimper, notamment.”

“

Daniel Divaret
Président de la commission CCI 29 
International

Accompagnement des CCI : 
l’atout de la proximité


